
306 [48

48.

NOTE SUR LES FONCTIONS DE M. STURM.

[From the Journal de Mathιmatiques Pures et Appliquees (Liouville), tom. XL (1846), 
pp. 297—299.]

On sait que la suite des fonctions 

est de la plus grande utilite dans la theorie de la resolution numerique des equations. 
En effet, on obtient tout de suite a leur moyen le nombre de racines reelles comprise? 
entre deux limites quelconques. Il dtait done interessant de chercher la maniere 
d’exprimer ces fonctions par les coefficients de f<c.

Soit, pour cela, tn un nombre quelconque, pas plus grand que le degre n de cette 
function. En prenant k pour racine de la suite α, b, c, , et mettant,
abroger, 

cela donne 

dans laquelle expression
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et, de plus, 

dans laquelle le coefficient de x~'' est dgal a 

c’est-a-dire a

Done enfin le coefficient de dans ‰iΓ ; fx est dgal έ, 

θu, au moyen d’une propridte connue des determinants, en representant comme a
1 ordinaire par 8q la somme des puissances de toutes les racines, ce coefficient
devient dgal a

la, en mettant

multipliant par fx, et mettant

Ion suppose

θbtient

39—2
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OU r peut ne s’^tendre que depuis 0 jusqu’^. n — m, puisque ∕,nic est fonction entiere. 
Au moyen des relations connues qui existent entre les quantitds 8q, on a 

et de la, en posant

on peut, par les propridtds des determinants, reduire Qm+s, r ^m+s,r dans Γexpression 
de fmic. Nous avons done exprimd cette fonction au moyen des coefficients p^, p„,... 
et des sommes >8ι, <82, ..., lesquelles s’expriment facilement par ces memes
coefficients (et pour calculer /jic, ,..., fγ^x, on aurait seulement besoin de calculer ces 
sommes une fois pour toutes jusqu’a ‰-3); il serait done facile de former des tables 
de ces fonctions, pour les Equations d’un degre quelconque, ce qui pourrait a peine 
s’effectuer d’aucune autre maniere.

www.rcin.org.pl




